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Saint-Esprit. La dernière parole de Jésus-Christ quittant ses- 
Apôtres est la promesse confirmée de la venue en eux du Saint 
Esprit (Act i. 4.) Le premier don envoyé du ciel aux Apôtres- 
par Jésus-Christ est le Saint-Esprit, le don de Dieu par excel­
lence : don que le Père fait au Fils, don que le Fils renvoie au 
Père, don que le Père et le Fils vont communiquer à la terre 
pour y faire une création nouvelle et en renouveler la face. (Ps.
•03)

L'Esprit Saint aura pour mission de révéler au monde Jésus- 
Christ, le Fils de Dieu, comme le Fils de Dieu nous révèle le 
Père.

Le voilà donc notre Dieu, tel que nous l’a fait connaître 
Jésus-Christ : Dieu personnel et vivant, Dieu Unité et Trinité 
tout ensemble.

Beaucoup trop d’hommes, hélas ! affectent de ne pas se préoc­
cuper de Dieu ou de ne regarder son existence que comme 
une de ces questions problématiques dont la solution importe 
peu. En conséquence le nom de 1 >ieu disparait de plus en plus 
des actes publics et de la littérature en vogue, s’il n’est |>as blas­
phémé d’une façon encore plus perfide que brutale.

Nous donc, chrétiens, catholiques, Tertiaires, soyons de la 
génération de ceux qui eherchent Dieu, qui (herehent ta force du 
Dieu de Jacob. (Ps. 23.) Rappelons-nous que Jésus dans le style 
des Ecritures est appelé la Face de Dieu ; car comme notre 
visage réflète notre âme, ainsi Jésus-Christ dans son humanité 
réfléchit tous les attributs de son Père. Allons donc à Jésus- 
Christ. Cette indifférence du grand nombre, ces négations, ces 
blasphèmes sont la boue, les crachats et le sang qui défigurèrent 
la Face de Jésus dans sa Passion et qu’essuya le voile de Véro­
nique. Puisque hélas ! la race des sans-Dieu se perpétue dans 
le monde, saisissons nous de ce voile pour essuyer les nouvelles 
souillures qui déparent le visage de notre Maître sans cesse con­
damné au gibet, lui le plus beau parmi les enfants des hommes. 
Reconnaissons au temps de sa disgrâce notre Ami divin, le révé­
lateur du vrai Dieu : et un jour dans sa gloire cet Ami fidèle 
nous reconnaîtra devant la justice de son Père.
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